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346 Les Conrzssrons

yement qui deveit m’y porter? Cleft a ceux qui
font dans cette difpoficion , que je fuisbien aife de-
me faire connolire ; & ce me fera un avantage ,
que plufieurs {c joignent 2 moi , pour vous rendre
graces de ce qu'il vous a pli de mettre de bon en
moi , & veus demander pour moi ce qui me mane
que.

QuE L'EsPRIT DECHARITE fafle done
que mes freres aiment ¢n moi, ce (que vous nous
apprencz qu'il faut aimer ; & qu'ils me plaignent
des chofes qui font les feules far quoi vous nous
apprencz qu'on cft a plaindre. Car c'eft ce que le
feul efprit de charité fait faire ; cet efprit qui nous
unit , & qui nous rend freres les uns des autres ; &
non pas l'efprit qui poflede ceux que votre Ecritu-
re appelle des enfans étrangers, qui n'ont dans la
bouche que la vanité & le menfonge ; & dont les
ceuvres ne font que dépravation & 1niquité. €Com=
me donc l'efprit de charité fait que ceux qui en
font remplis {¢ réjoiiiffent de ce qu'ils trouvent de
louable en moi ; & qu'ils s'afligent de ce qu'ils ne
peuvent s'empécher d'y condamner j parce qu'ils
ne me loiient mi ne me condamnent, que parce
qu'ilsm’aiment , je {uis bien-aife de me faire con-
noitre a ceux~la, afin qu'ils fe réjoiiiffent de ce
qu'ils trouveront de bon en moi, & qu'ils [oGpi-
scnt de ce qu'ils y trouveront de mauvais.

"~ Ce quiily ade bon en moi, ceft ce quevo-
tre toute-puiflance y a mis en me créant , & ce que
votre grace y a misen me renouve'lant; & ce
qu'il y a de mal en moi, ce font mes péchez,
8 ce qui cft une fuite & une punition dupéché |
par les Loix de votre Sagefle & de votre juftice. a
Que mes freres fc réjoiiffent donc pour moide
ce que je tiens de vous, & qu'ils s'affligent pour
mot de ce qui ne vieur que de moi-méme ; & que

a Ceft d-dire , obfcurciflement de efpric, & ladépras

vation du cceus,

et o



